

Les femmes et le logiciel libre : retours d'une conférence des RMLL


Posté par Malicia (site web personnel) le 12 juillet 2010 à 19:28.

Modéré par patrick_g.

Étiquettes :

	humeur

	diversité

	rmll











[image: Communauté]



Lors des Rencontres Mondiales du Logiciel Libre (RMLL) de Bordeaux, quelques activités portaient sur les questions de genre dans les communautés libristes : une table ronde, une conférence sur la présence féminine et des sessions d'entretiens avec hommes et femmes présents à l'évènement menées par une équipe d'universitaires. Voici quelques commentaires sur le contenu de la conférence et les problèmes soulevés par ce sujet donnant fréquemment lieu à des réactions épidermiques.
La conférence « Les femmes dans le logiciel libre » a été animée par Perline et a eu lieu le jeudi matin 8 juillet 2010. Je me reconnais volontiers très intéressée par cette problématique que je suis depuis un bon moment dans ses différentes déclinaisons, à savoir la parité au travail, la représentation féminine dans le milieu des sciences dites dures (en tant que jeune chercheuse, je ne peux pas m'en abstraire) et, depuis plusieurs mois déjà, la présence des femmes dans les différentes communautés libristes. Naturellement donc, je m'y suis trouvée et j'attendais avec impatience l'apport d'une femme impliquée dans le logiciel libre qui plus est se revendique « docteure ès sciences-technologie-société » : tout pour me rendre heureuse ;-) .





En raison de quelques soucis techniques (vidéo-projecteur non arrivé à l'heure), on a commencé en retard. La petite salle était déjà assez pleine, les quelques retardataires se posaient sur des tables ou restaient un peu debout. Pas très grave, au contraire, c'était plaisant de voir que le sujet intéresse autant de gens. Ce qui par contre m'a franchement fait tilter, c'était la phrase d'ouverture : la conférencière a commencé en disant « Je suis contente qu'il y ait des hommes dans la salle ». Sexiste : les hommes ne sont donc pas censés se préoccuper des problématiques de genre et de la sous-représentation des femmes dans la communauté libriste. Au contraire, comment résoudre cette situation inconfortable si on se limitait seulement à en parler aux femmes ? Ou le problème de la diversité est réservé aux seules femmes ? Donc, de mon point de vue, entrée en la matière fort insultante pour toute personne ayant des bijoux de famille un peu pendants et en partie protubérants. On enchaîne avec une capture d'écran où on voit 10 photos de messieurs et la conférencière nous précise que le Forum Mondial du Libre (Open World Forum) a déjà choisi quels orateurs mettre en avant et ils sont tous hommes, les femmes ayant encore été laissées totalement en dehors. Néanmoins, une lecture attentive du programme de l'évènement indique la tenue de la session satellite "Diversity" : 





In addition, the Open World Forum will host several associated events and conferences: 


- Diversity Think Tank: DIVERSITY: WHY WOMEN MATTER - Never has been diversity so celebrated in today's open World. Yet, women are very minoritarian in the IT industry, and count by only 6% in the technical Free/Open Source communities that shape the digital future. Why? How to make it change? 


(Additionnellement, le Forum Mondial du Libre accueillera quelques évènements et conférences associés :


  - Groupe de réflexion Diversité : DIVERSITÉ : POURQUOI LES FEMMES SONT IMPORTANTES - Jamais la diversité n'a autant été célébrée que lors du Forum 2010. Les femmes sont toujours minoritaires dans le domaine des TIC et représentent seulement 6% des communautés techniques de Logiciel Libre et Open source qui façonnent l'avenir numérique. Pourquoi ? Comment changer cet état de faits ?)





Ensuite, il a été reproché à cet évènement d'avoir une feuille de route (la FLOSS Roadmap 2020) qui ne contient rien sur la problématique de la présence féminine dans le monde FLOSS. C'est vrai. Mais uniquement le dénoncer ne suffit pas pour changer les choses : sachant que n'importe qui peut proposer des amendements à cette feuille de route (elle est révisable tous les ans), toute personne souhaitant contribuer à corriger cet état de fait est bienvenue.





Je passe sur quelques commentaires que j'ai eu en regardant certaines des diapos défiler : pour ceux et celles n'ayant pas été dans l'audience, donc n'ayant pas vu les diapos en question, l'intérêt est limité parce qu'il s'agit majoritairement de correctifs assez mineurs. Cependant, il y a quelques diapos qui étaient tellement fallacieuses que je ne peux pas passer outre.





Donc, la première présentait un pigeon blanc et gros (le mâle) et derrière lui, cachée un pigeon plus petit et noir (la femelle). La conclusion de la conférencière était : « Vous voyez, partout les femelles sont occultées par les mâles ». Une affirmation aussi péremptoire et vaine me choque beaucoup. Quand on regarde les paons, les lions, les rossignols, on verra plein de différences : les gens qui font des études en biologie évolutive vous diront que c'est un patron nommé « dimorphisme sexuel » et qu'il s'agit pour les mâles de se faire remarquer par les femelles même si ça les rend plus visibles pour les prédateurs. Et c'est très très important ça : même si vous avez une probabilité beaucoup plus élevée de vous faire croquer, vous développer tout de même des signes visibles vous rendant plus attirant dans l'espoir de féconder une femelle et ainsi, transmettre vos gènes. Ici, contrairement à l'assertion de la conférencière, on est en présence du choix de partenaire opéré par la femelle, donc celui soumis à une forte pression de sélection est le mâle. Si victime il y a, ce n'est pas la femelle qui l'est...





La diapo suivante était encore pire : on y voyait une grotte, à son entrée un manchot et un peu en avant, un autre manchot. Sans citer de source ou autre détail, la conférencière a tonné que le manchot à l'entrée était le méchant mâle qui empêchait l'autre manchot qui est une femelle d'entrer ! Phrase suivante : « Voici comment les hommes empêchent les femmes de faire des choses ». Joli... Je peux très bien comprendre qu'on veuille introduire une note d'humour, c'est même appréciable de ne pas transformer une présentation en quelque chose de pénible et sec. Mais déformer des images pour leur dire ce qu'elles ne disent pas du tout n'est pas acceptable pour autant.


Cette dernière image visait apparemment à démontrer comment un individu issu d'une minorité visible souhaitant entrer dans un groupe (une femme voulant rejoindre une communauté libriste) se trouvait immédiatement exclu, mis à l'épreuve, etc. Détournement biaisé s'il en est : en psychologie sociale, lorsqu'on parle de nouvel entrant dans un groupe, que le nouvel entrant soit issu ou non d'une minorité, il est soumis à un « examen » : on se demande tous qui est cette personne, on cherche à savoir ce qu'elle sait faire, comment elle réagit, etc. Comportement humain parfaitement normal, décrit sur des tonnes de pages dans des bouquins tels « L'individu et le groupe » (« Psychologie sociale » Tome 1, dirigé par P. Gosling). Enfin, l'image et son interprétation totalement fantaisiste ne servait en rien cet argument déjà biaisé... Dommage.





Vers la fin de la conférence, il y avait une diapo donnant des conseils en direction des gamines et l'un d'eux était « ne pas habiller les filles en rose, à long terme ça diminue la combativité ». L'explication était que des tireurs à l'arc (donc, des personnes à qui on demande une très grande concentration) regardent des panneaux roses pour se détendre. Autant dire que j'en suis restée bouche bée et j'ai amèrement regretté de ne pas être venue habillée en rose bonbon :-) En revanche, comment interpréter cette assertion quand la conférencière affirme avoir voté pour que la profession de Barbi soit computer engineer avec un ordinateur portable rose... plutôt que d'assumer que Barbi est un stéréotype féminin des plus sexistes (Ken en est le penchant masculin) et que le combattre plutôt que tenter de le teinter de nuances acceptables serait plus utile et juste.





Enfin, vous avez compris qu'en tant que femme active dans diverse communautés libristes, je ne me suis absolument pas identifiée à l'image qu'on m'en a donnée.


Il y a un problème de présence féminine dans le monde du Logiciel Libre, nier cette évidence serait mentir ou au mieux, faire preuve de mauvaise foi extrême. De là à compiler un tas de stéréotypes et préjugés et arroser le tout avec une très forte dose de misandrie... Je trouve déplorable et dommageable que des données chiffrées vérifiables servent de base à des conclusions fantaisistes. Promouvoir la présence féminine dans une communauté n'est pas équivalent à faire euthanasier la gent masculine qui en fait partie. Le matriarcat n'est guère mieux que le patriarcat. C'est en faveur de la diversité qu'il faut travailler, pas en faveur d'unisexe féminin pour remplacer l'unisexe masculin. Et c'est à nous tous de nous rendre compte des attitudes et comportements à dénoncer et combattre et le faire, autant lorsqu'une femme se fait harceler par un homme ou une autre femme que quand un homme est injustement traité par autrui.
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